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LES nouveaux traite-ments contre l'hépatite C,très efficaces mais égale-ment très coûteux, sontsusceptibles de réactiverle virus de l'hépatite Bchez des patients atteintspar les deux virus, aaverti, hier, l'Agence euro-péenne du médicament(EMA). Suite à un réexa-men lancé, en mars der-nier, à la demande del'Union européenne,

l'EMA a confirmé que despatients traités par desantiviraux d'action directe(AAD) couraient le risqued'une réactivation duvirus de l'hépatite B, po-tentiellement mortelle. Laréactivation signifiequ'une infection par levirus de l'hépatite B(VHB), jusque-là, l'attentechez un patient, redevientactive. Apparus sur lemarché ces dernières an-nées, les AAD sont des mé-dicaments qui bloquent lacapacité de multiplicationdu virus de l'hépatite C(VHC) et qui sont nette-

ment plus performantsque les traitementsconventionnels (interfé-ron et ribavirine). Maisleur coût, de l'ordre de40.000 (26.240.000 defrancs CFA) à 80.000euros (52.480.000 defrancs CFA) pour un trai-tement standard de 12 se-maines, selon les pays,rend leur accès très diffi-cile à de nombreux ma-lades dans le monde.Parmi les plus connus fi-gure le Sovaldi (moléculesofosbuvir) du laboratoireaméricain Gilead, maisl'EMA cite également le

Daklinza (daclatasvir) deBristol-Myers Squibb, Ex-viera (dasabuvir) de Abb-Vie, Harvoni de Gilead,Olysio (symeprevir) deJanssen-Cilag et Viekirax,également du laboratoireAbbVie. A cette liste sontvenus s'ajouter deux au-tres médicaments, Ep-clusa (de Gilead) etZepatier (du laboratoireMSD), autorisés dansl'Union européenne cesderniers mois. Bien queseulement 30 cas de réac-tivation du virus de l'hé-patite B aient été observésparmi les milliers de pa-

tients traités, le comitépour l'évaluation desrisques en matière depharmacovigilance (Prac)de l'EMA recommandequ'un avertissement soit àl'avenir inclus dans la no-tice d'information de cesmédicaments et que tousles patients soient testéspour le VHB avant de re-cevoir un traitementcontre le VHC. Ceux quisont infectés par les deuxvirus devront faire l'objetd'une surveillance spé-ciale, ajoute le Prac. Le co-mité a également passé enrevue les données liant les

nouveaux traitementsanti-VHC à des cancers dufoie, mais a conclu que denouvelles études seraientnécessaires avant de pou-voir se prononcer. Iln'existe actuellement pasde vaccin contre le VHCqui touche environ 170millions de personnesdans le monde mais l'arri-vée des antiviraux d'ac-tion directe (AAD) aconstitué une véritable ré-volution avec des taux deguérison spectaculaires. Ilexiste en revanche un vac-cin très efficace contrel'hépatite B.
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LA mission humanitairedes interventions chirur-gicales gratuites dans lesCentres hospitaliers uni-versitaires (CHU) descommunes de Libreville,Owendo et Akanda, à l'ini-tiative du Rotary interna-tional, a bénéficié dusoutien de Total Gabon.C'est dans ce cadre que ledirecteur général de TotalGabon, Henry Max NdongNzue, a remis, le jeudi der-nier, un chèque de 15 mil-

lions de francs CFA auprésident du comité d'or-ganisation de cette mis-sion médico-chirurgicale,Jean-Pierre Lasseni Du-boze, en présence de sonsecond, Yaovi Tigoe, ausiège librevillois de lamajor pétrolière. Le directeur général deTotal Gabon inscrit cetteparticipation financièreau compte de l'''engage-
ment citoyen'' de la filialegabonaise du groupe pé-trolier français. HenryMax Ndong Nzue, qui asalué ''cette belle initia-
tive'' des Rotary clubs deLibreville au profit descouches les plus défavori- sées de la population ga-bonaise, s'est dit disposé àsoutenir ce genre d'initia- tive. « Nous sommes très

heureux de les accompa-
gner » et « ce n'est que le

début d'un partenariat
qu'on espère fructueux
avec le Rotary club», a in-diqué à la presse le DG deTotal Gabon.« Nous sommes heureux de
recevoir ce concours finan-
cier significatif de la part
de Total Gabon. Cette
somme vient s’ajouter au
fonds que nous avons pu
collecter. C’est vraiment
une contribution significa-
tive, mais surtout ce que
nous notons de la part de
Total Gabon, est que c’est
le début d’un partenariat
dans ce domaine qui doit
nous permettre de réaliser
d’autres opérations, ou
missions médicales de ce

type», a confié Jean-PierreLasseni Duboze, qui a re-levé que cette contribu-tion de Total Gabonservira aussi à la prépara-tion d'autres missions decette nature.Parrainée par le ministèrede la Santé publique et dela Population, en partena-riat avec la Caisse natio-nale d'assurance maladieet de garantie sociale(Cnamgs), cette missionchirurgicale comprendvingt médecins indiens,tous rotariens, conduitspar l'ancien président duRotary international, Ra-jendra K. Saboo. Elles'achève ce lundi.

La contribution de Total Gabon
Interventions chirurgicales gratuites des Rotary clubs de Libreville dans les CHU
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Un soutien significatif de Total Gabon à la mission
humanitaire en cours.
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DANS le cadre de la pro-motion des soins de santéprimaire, la médecine deproximité et la luttecontre la maladie, l’Orga-nisation mondiale de laSanté (OMS) a, il y a neufmois, lancé à Kango, lechef-lieu du départementdu Komo-Kango, le pro-cessus d’opérationnalisa-tion des départementssanitaires du Gabon. Lamatérialisation de cettepolitique vient de se pour-suivre, le jeudi 1er décem-bre, par le don d’unvéhicule au centre médi-cal de Kango et l’octroid’une ligne de crédit auxdépartements sanitairesdu Komo-Kango et de laNoya. Le représentant dela directrice régionale del’OMS pour l’Afrique, DrBoureima Sambo, a sym-boliquement remis cet ap-port au ministre de laSanté, Léon N’Zouba. Enprésence des autorités desdeux localités et des res-

ponsables de ces établis-sements sanitaires.L’engagement personnelpris part la directrice ré-gionale de l’OMS pourl’Afrique, Dr MatshidisoMoeti, d’offrir un véhiculeau centre médical deKango, devait, de principe,

permettre à la structuresanitaire de superviser lesdispensaires sous son au-torité. Mais aussi d’êtremieux outillé dans lecadre des activités mo-biles de vaccination.« Nous avons aidé leGabon à élaborer son nou-

veau plan de développe-ment sanitaire dont nousattendons d’ailleursl’adoption très rapide-ment en Conseil des mi-nistres, puis sa diffusion àgrande échelle. La céré-monie de ce jour consiste,pour notre part, à vous

aidez à mettre en œuvrecette politique sanitaire »,a indiqué le Dr BoureimaSambo, en remettant lesclés du véhicule de type4x4 au ministre de laSanté. Une ligne de crédit de 4millions de francs a aussiété remise par le repré-sentant de la directrice ré-gionale de l’OMS pourl’Afrique, au compte desdépartements sanitairesdu Komo-Kango et de laNoya, soit 2 millions defrancs par région sani-taire. Le but est de per-mettre de diligenter desactivités prioritaires et ur-gentes de proximité auprofit des populationsdans les domaines de lavaccination, de la santé dela mère et de l’enfant,ainsi que la lutte contre lamaladie. La manne qui bé-néficiera également àd’autres départements sa-nitaires du Gabon, consti-tue pour l’OMS un effortbudgétaire de plus de 100millions de francs, depuisle lancement de cette poli-tique. Transmettant les remer-ciements du gouverne-

ment gabonais au direc-toire de l’organisationbienfaitrice, le ministre dela Santé et de la Popula-tion a indiqué que le véhi-cule offert au centremédical de Kango sera unoutil de travail capital, quipermettra au personnelde santé d’aller véritable-ment vers le malade. « Au-jourd’hui, plus que jamaispar le passé, la médecinepréventive et de proxi-mité constituent deux in-dicateurs de santé trèsimportants. Lorsqu’ils nesont pas au rouge et, donc,positifs, l’OMS et le gou-vernement peuvent se tar-guer d’avoir atteintcertains objectifs », a pré-cisé le Pr Léon N’Zouba.Non sans exhorter la di-rection régionale de santéet les autorités locales, deveiller attentivement à ceque le 4x4 soit effective-ment utilisé dans le cadredes missions à lui assi-gnées. Ce sera, a prévenule membre du gouverne-ment, le seul gage qui en-couragera le président dela République, le Premierministre et l’OMS à fairedavantage.

L’OMS booste les capacités des centres médicaux de
Kango et Cocobeach

Coopération sanitaire/Promotion de la médecine de proximité

Styve Claudel ONDO MINKO
Kango/Gabon

Le véhicule offert par l'OMS au centre médical de Kango.
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